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Introduction 
 

Laboratoire de démographie et 
d’histoire sociale 
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Démographie et démographie historique, 
Histoire sociale et Micro-histoire 

Démographie historique: Etudes des populations du passé. Traitement de (grandes) 
bases de données nominatives (BMS, état civil), histoire sérielle, histoire quantitative. 
Les « fiches de famille » : premier moment de la mobilisation systématique de liens 
entre individus; 

Micro-histoire: l’histoire au ras du sol, micro analyse de systèmes complexes, mobilisation 
d’un ensemble de documents hétérogènes sur un même objet, travail sur des cas 
individuels, importance des formes, des processus sociaux. 
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Réseaux sociaux et méthodologies relationnelles 

Cf . GRIBAUDI,M. Dir., Espaces, temporalités, stratifications. Exercices sur les réseaux 
sociaux, Paris, EHESS, 1998. ; LEPETIT, Bernard.- Les formes de l’expérience : Une autre 
histoire sociale.- Paris, Albin Michel 1995. 
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Des activités associées ont été développées : 

• Depuis 2001, un atelier méthodologique sur l'analyse des 
données relationnelles associe le LaDéHiS et l'INED 
(http://ladehis.ehess.fr/index.php?441 ). 

• Le laboratoire propose depuis plusieurs années une offre 
d'enseignement variée et régulière sur les réseaux sociaux. 
(http://ladehis.ehess.fr/index.php?342 ) 

 Elle est hébergée par le LaDéHiS dans le cadre des formations 
doctorale et de Master de l'EHESS et est organisée sous la 
forme de sessions réseaux sociaux qui associent 
enseignement thématiques et méthodologiques  
(http://ladehis.ehess.fr/index.php?566).  

• Plusieurs axes et projets de recherches, notamment sur la 
questions de la construction de réseaux sociaux à partir de 
corpus documentaires (PERSI, PEPS Buenos-Aires, Projets 
FNRS Val de Bagnes) et de l'étude de la parenté (Groupe Kintip 
& Puck, Plateforme Kinsources.net). 

Le concept de réseau social et les méthodologies d'analyse des données relationnelles 
sont au centre de plusieurs séminaires, enquêtes et publications du LDH depuis le début 
des années 1990. 
 

http://ladehis.ehess.fr/index.php?441
http://ladehis.ehess.fr/index.php?342
http://ladehis.ehess.fr/index.php?566
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Etudier des réseaux « ego-centrés » 
Cahier: enregistrement des contacts d’un ego 

Thèmes: 
- Stratification sociale 
- Multiplexité des liens 
- Processus sociaux 
- Visualisation des graphes 

GRIBAUDI,M. Dir., Espaces, temporalités, stratifications. Exercices sur les réseaux sociaux, Paris, EHESS, 1998. 



L’analyse de réseau comme outil: 
 

Un outil pour modéliser  
une structure relationnelle, 

 la décrire, la visualiser et l’explorer de manière 
interactive. 
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Les différentes formalisations d'un réseau 

Ref. : John Padgett and Christopher Ansel. 1993. “Robust Action and the Rise of the. Medici, 1400-1434.” American Journal of Sociology 98: 1259-1319.  
 

Liste d’arrêtes  (ou arcs) 
2 3 
2 4 
3 2 
3 4 
4 5 
5 2 
5 1 

 

Liste d’adajacence 
1: 
2: 3 4 
3: 2 4 
4: 5 
5: 1 2 

Matrice d’adjacence Liste des sommets 
 1 
 2 
 3 
 4 
 5 
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La problématique du passage 
des sources aux données 

relationnelles 
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Structure relationnelle 
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Des outils pour  
Analyser la structure d’un graphe 



Les dimensions de l’analyse  
de la structure d’un réseau 

• Décrire un réseau de manière globale 
– Densité du réseau, diamètre, distance moyenne 
– Distribution des degrés, centralisation , coeff. de  clustering, modularité, 
– Etudier la connexité d’un réseau … 
 

• Trouver les objets « importants » d’un réseau  
 Sommets: 

– Mesures de la centralité d’un acteur 
– Mesure du prestige,  Hubs / autorités 
 Arrêtes: 
– Arrêtes remarquables (ponts) 
– Liens multiples (redondance), boucles 

 

• Rechercher des sous ensembles « cohérents » de sommets 
– Critère de la cohésion  
– Recherche de «communautés» (notion statistique)  … 
– Critère de l’équivalence (positions et  rôles sociaux)  

• Extractions de réseaux-égo centrés  (Voisinages de rang  k des sommets) 
• Rechercher des motifs (formes relationnelles) 

– Rechercher des formes remarquables (Etoiles, cliques,  dyades, triades, connecteurs) 
– Rechercher des Chaînes 
– Rechercher des Cycles  
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Des outils pour 
Visualiser la structure d’un graphe 

(Dessiner un « Espace relationnel ») 
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Dessiner des réseaux: algorithmes de placement des points 

Critères principaux des « algorithmes d’énergie »:  

- Les algorithmes d’énergie, une des multiples classes d’algorithmes permettant de 
dessiner automatiquement le graphe modélisant un réseau. 

- La « proximité relationnelle » comme principe de construction  du dessin : la 
topologie du graphe prime, les points reliés on tendance à se rapprocher, les points 
non reliés à s’éloigner 

- Favoriser la lisibilité: esthétique du dessin et « facilité » de perception. 

-    Pas de solution unique: plusieurs dessins possibles pour un même réseau. 
 

Cf. Brandes U., Drawing on Physical Analogies  Chapter 4 in M. Kaufmann, D. Wagner (eds.) Drawing Graphs: Methods and Models, Springer LNCS 
Tutorial 2025:71--86, 2001. ; Cristofoli P., « Principes et usages des dessins de réseaux en SHS », Revue Histoire et Informatique, Berne, à paraître 
en 2015. 

 



Les données relationnelles: des données complexes 
Les objets de base du modèle relationnel (graphe ): 
 « Liste » des entités => sommets du graphes 
  Différenciation Egos/Alters 
 « Liste » des liens entre les entités => arcs (ou arrêtes) 
 
Les attributs des objets : 
 Attributs des entités => Informations sur les sommets du graphes 
  Informations qualifiant les entités 
  Labels, Catégories, Valeurs (taille, fréquence...) 
 Attributs des liens => informations sur les liens 
  Informations qualifiant les liens. 
  Catégories,  types de relations, valeurs, durée, distance, temps… 
 
Les informations complexes associées 
 Multiplexité des liens: 
  Affiliations multiples des entités 
  Plusieurs liens possible entre deux entités  
 Dimension temporelle: 
  L’ensemble des informations sur les sommets et les liens  
  peuvent varier au cours du temps 
 
=> l’ensemble = un ou plusieurs « réseaux » 
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Exploration interactive des réseaux sociaux 
De nombreux outils d’exploration et d’analyse des réseaux existent: Pajek (http://pajek.imfm.si/doku.php),  Ucinet 
(https://sites.google.com/site/ucinetsoftware/home ), Visone (http://visone.info/), Gephi (https://gephi.org/ ), Cytoscape 
(http://www.cytoscape.org/ ) et module igraph (http://igraph.org/redirect.html) du logiciel R par exemple. Chacun 
combine de manière différente les fonctions d’analyse et d’exploration.  
Ci-dessous, fenêtre de l’application NodeXL (http://nodexl.codeplex.com/) : 
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http://pajek.imfm.si/doku.php
https://sites.google.com/site/ucinetsoftware/home
https://sites.google.com/site/ucinetsoftware/home
http://visone.info/
http://visone.info/
https://gephi.org/
https://gephi.org/
http://www.cytoscape.org/
http://www.cytoscape.org/
http://igraph.org/redirect.html
http://igraph.org/redirect.html
http://nodexl.codeplex.com/
http://nodexl.codeplex.com/


Exploration des données relationnelles 

C’est-à-dire explorer les différentes « faces » d’un réseau ou d’une base de données à 
l’aide des outils et procédures: 
• Naviguer entre les objets: sommets, liens, groupes, réseaux 
• Mesurer la qualité de la base de données 

– Décrire les caractéristiques des « populations » observées (Individus / Liens) 
– Décrire les biais potentiels 

• Parcourir les données complexes: 
– Plusieurs médiums: 

• Tableaux 
•  Langage des bases de données (SQL) 
• Topologie 
• Visualisations 

– Plusieurs fonctionnalités 
• Tris, Filtres, et comptages 
• Sélections multiples et complexes, zoom, extractions 
• Variations diachroniques 

• Synthétiser: 
– Choisir et créer des « résumés » statistiques 

• Construire des indicateurs, des mesures appropriées à la problématique 
• Comparer les propriétés relationnelles et les caractéristiques individuelles 

– Choisir et créer des « résumés » visuels 
– Coder: construire des catégories synthétiques et des typologies 
– Créer des sous populations, des sous-réseaux, et les comparer  
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Des documents aux données 
relationnelles 
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Etude présenté dans le cadre de l’Atelier ADR 2006 par Stéphane Baciocchi & P. Cristofoli. Voir aussi sur ce sujet: Gribaudi M. « Le savoir des relations: liens et racines sociales 
d’une administration dans la France du XIXe siècle ». Le Mouvement Social. 2009 Sep 1;n° 228(3):9–38. 

Une lecture ethnographique des documents 



Comprendre les documents 

• Une lecture critique du corpus et de ses documents 

– La description de leur source et de leur contexte de production 

– Une description du corpus de document 

(Nature, taille, biais, …) 

• Une description du contenu des documents 

– Les entités sociales mobilisées 

– Les relations observées 

– Les cadres d’une future saisie 

– Une première approche des dimensions d’interprétation de 
l’analyse des documents 

(individus, collectifs, liens observés, relations logiques, titres, 
activités professionnelles, références spatiales, dates,…) 
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Coder 

Modélisation relationnelle 
relationnelle 

Affiliation 

Construction de  
« Biographies relationnelles connectés » 

(Individus – liens  
carrières – évènements) 

Index documents – mentions d’individus 
+ liens internes entre les mentions 

Réseaux inter-individuels 

Coder 

Réseau Actes-Individus 

Identification 

Pertinence du choix des documents (nature, biais, hétérogénéité,…) et problématique de recherche 

5 

6 

7 
3 

4 

0 

2 2 

Open data -  publication des données de la recherche – Documentation des données 
8 
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Indexer les documents:  
 

Une structuration relationnelle 
 a minima 
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22 Le réseau d’affiliation  
Documents - Mentions d’individus 

Une structuration relationnelle a minima d’un corpus documentaire 
 

• Un outil efficace d’indexation du corpus 
– Un fonction simple d’indexation des documents permettant une exploration du 

corpus documentaire 
– Le moyen de conserver le contexte de l’observation des individus (mentions), 

des liens et des situations d’action ou des traces d’actions 
– Un moyen de dissocier les opérations de « désambiguisation » et de 

« nettoyage » des données (appariements, erreurs) de la phase de saisie 
proprement dite. Permet la mise en place de procédure claires et réversibles de 
ces étapes nécessaires. 

– La possibilité d’intégrer les relations entre les entités dans chaque document 

• Une première analyse de la structure relationnelle 
– Un premier décompte des objets observés 
– Une première approche de l’organisation des informations relationnelles 
– Un moyen de mesurer les caractéristiques et les biais du corpus, de vérifier la 

cohérence des informations et de détecter des « erreurs » éventuelles. 
– Un moyen d’interroger la temporalité des informations. 

Sur ce sujet, voir par exemple: Cristofoli Pascal, « Aux sources des grands réseaux d'interactions  », Réseaux 6/2008 (n° 152) , p. 21-58 ; Rossi F., Villa-
Vialaneix N., Hautefeuille F.,  2011, “Exploration of a large database of French  notarial acts with social network methods”, in Digital Diplomatics 2011. 



Exemple de modèle de saisie du  
couple document-individus :  actes de mariages 

Exemple extrait de la base de données des Mariages orthodoxes de Venise (1600-1700), M. Sinarellis, P. Cristofoli (LaDéHiS, 2015) 
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Exemple extrait de la base de données des Mariages orthodoxes de Venise (1600-1700), M. Sinarellis, P. Cristofoli (LaDéHiS, 2015) 

Légende: 
 
 : Actes de mariage 
 
 : Individus 
 
---témoins--- : 
Citation d’un individu 
dans un acte (avec le 
tatut ) 

Exemple d’un réseau d’affiliation actes – individus 
24 
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L'identification ou la mise en relation des documents 
Une des principales opérations pour construire le réseau social final concerne la 
détermination des sommets de ce réseau, c’est à dire la définition même des entités 
sociales. 
Les entités sociales n’apparaissent dans les sources que sous la forme de mentions.  
Celles-ci sont caractérisées par un descripteur (un nom, un code,…) plus ou moins 
précis et explicite et elles sont diversement renseignées par des propriétés (une date, 
un lieu).  
 
La procédure d’identification consiste à définir les entités sociales à partir du 
rapprochement de plusieurs mentions observées directement. 

La question de l’identification des entités sociales dans un corpus d’archives relève de 
deux logiques opposées: 

- rapprochement de mentions dont les descripteurs ont des formes différentes 

- différenciation de mentions d’entités sociales ayant le même descripteur. 
Les critères du rapprochement peuvent se fonder sur la comparaison des formes 
naturelles de descriptions des mentions (le descripteur). Ils supposent le plus souvent 
de se donner des règles systématiques de rapprochement, combinant un ou plusieurs 
critères d’aide à la décision fondés sur les propriétés des mentions 
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L'identification ou la mise en relation des documents 
Illustration sur l’exemple 

C’est véritablement la phase 
d’identification des individus 
qui fait le lien entre les 
documents du corpus. 

i2002 



Exemple d’un réseau d’affiliation actes – individus 
Exemple extrait de la base de données des Mariages orthodoxes de Venise (1600-1700), M. Sinarellis, P. Cristofoli (2015) 

Légende: 
 
 : Actes de mariage 
(taille proportionnelle au 
nombre d’individus 
associés à cet acte) 

 
 : Individus 
(taille proportionnelle au 
nombre d’actes associés 
à cet individu) 

 
---témoins--- : 
Citation d’un individu 
dans un acte (avec le 
statut ) 

Passage du  
réseau d’affiliation actes – individus 

au  
« squelette » du réseau  

d’affiliation actes – individus 
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« Squelette » du réseau d’affiliation actes – individus 
base de données des Mariages orthodoxes de Venise (1600-1700), M. Sinarellis, P. Cristofoli (2015) 

Légende: 
 
 : Actes de mariage 
(taille proportionnelle au 
nombre d’individus 
associés à cet acte) 

 
 : Individus 
(taille proportionnelle au 
nombre d’actes associés à 
cet individu) 

 
---témoins--- : Citation 
d’un individu dans un 
acte (avec le statut ) 
 
Seul les sommets de 
degré supérieur à 1 
sont conservés, ainsi 
que les liens qu’ils 
partagent 

Passage du  
réseau d’affiliation actes – individus 

au  
« squelette » du réseau  

d’affiliation actes – individus 

Le squelette du réseau documentaire ne conserve que les informations 
relationnelles utiles dans un premier temps pour juger de la structure du réseau 
et des objets importants (par leur taille ou par leur position de connecteur). 
C’est un premier aperçu utile et simple de la structure de la base documentaire. 
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Extension de l’expérience au réseau total : 
29 

Base de données des Mariages orthodoxes de Venise (1600-1700), M. Sinarellis, P. Cristofoli (2015) 



Squelette du réseau total : 
30 

Base de données des Mariages orthodoxes de Venise (1600-1700), M. Sinarellis, P. Cristofoli (2015) 



Construire des données relationnelles:  

Pour un état d’identification donné : 
 - Modéliser les relations à étudier sur un document  
 - Cumuler les documents 
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Construire des « réseaux » : 

Pour un état d’identification donné, plusieurs possibilités en fonction de la 
problématique de recherche: 

• Observer des liens décrivant des pratiques sociales relationnelles dans les sources: 

– Liens déduits de la nature des documents 

• Liens épistolaires, état civil, … 

– Liens décrits dans les documents: 

• Assistance, amitié, pouvoir, … 

• Liens d’échange, de crédit, de transaction, etc… 

 

• Observer des associations déduites de la mise en série des sources (« Co-
occurences » ) 

– les « liens dérivés» de pratiques sociales ou associations fictives ? 

• Appartenance au même conseil d’administration, jury de thèse,… 

• Les liens de collaboration scientifiques (co-auteurs,…) 

• Participation à des évènements communs,  

• Présences dans un même «document» 

• Profils relationnels: profil de carrière 

• cf Cristofoli 2008, Hautefeuille & Al. 2014 
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Exemple d’un acte de naissance 

Document original 



34 

Réseau dérivé de l’acte : 

Cooccurrences dans le document 
Relations à un ego de référence 

(ici le nouveau né) 

Relations de « filiation et d’alliance » 

Relation d’affiliation des  

individus à l’acte 

Relation de « proximité sociale » 

Quelques « modèles » de relations dérivées  
d’un acte de naissance 
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Trois « réseaux sociaux » issus des 2 documents 



Raisonner à différentes échelles 
Mentions – Objets – Groupes 
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Un modèle de données complexes:  
 

Les biographies  
relationnelles connectées 
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Individus – liens – carrières – états – évènements 
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Des outils pour exploiter les  
biographies relationnelles connectées 

- Puck :  
- Manipulation des données biographiques et 

relationnelles, 
- Analyse du Corpus (Biais, etc.) 
- Analyse de la parenté (=> cycles relationnels), 

terminologies. 
- Exporter des réseaux 

- Outils d’analyse des réseaux (ex: NodeXL, Pajek, Gephi,… ) 
- Etude des réseaux issus de la BD 
- Extraction  et comparaison des réseaux ego-centrés 
- Manipulation des données relationnelles et 

visualisation 
- Relations sociales et espace cartographique (Puck, Qgis,… ) 

- Projection des réseaux et données biographiques sur 
des cartes 

- Migrations, L’espace d’une vie 
- Publication des données de la recherche (Kinsources.net): 

- Partager ses données avec des collaborateurs:  
- Publier rapidement ses données: (parenté, réseaux) 
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Hamberger and Daillant (2008), « L’analyse de réseaux de parenté. Concepts et outils », Annales de Démographie Historique 116, 13-52 

Hamberger, Houseman et Grange (2009), « La parenté radiographiée : un nouveau logiciel pour le traitement et l’analyse des structures 
matrimoniales », L’Homme 191, 107-137  

Hamberger, Houseman et White (2011), « Kinship Network Analysis », In Carrington, Peter and J. Scott (dir.) The Sage Handbook of Social 
Network Analysis, London, Sage Publications, 533-549 

Hamberger, Houseman et Grange (2014), « Scanning for patterns of relationship: analyzing kinship and marriage networks with Puck 2.0 », 
History of the Family 

 

Manuel Puck 2.0 : http://www.kintip.net/component/docman/doc_download/75-puck-manual-20 
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Réseaux de parenté: 
Des individus, des liens de filiation et d’alliance 
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Réseaux de parenté et généalogie 
Logiciels de généalogie:   

Heredis,  Généatique, Personal Ancestral File 5.2 (Mormons), GénoPro, Family Tree etc. 

Logiciels pour l’étude de la parenté:  

Puck, Pgraph, KinOath, KAES, Geneweb, Gramps, Kinship Editor, GeneaQuilts 

Format de donnée d’échange : GEDCOM (Mormons)  Plusieurs types de visualisations 

    Individus et familles 

 

 

 

 

42 



Le groupe TIP 

 
Arnaud Bringé (INED), Marie-Hélène Cazes (INED), Pascal Cristofoli (EHESS), 

Isabelle Daillant (CNRS), Laurent Gabail (EHESS), Anne Garcia-
Fernandez (CNRS), Michael Gasperoni (EHESS), Cyril Grange (CNRS), 

Klaus Hamberger (EHESS), Vincent Hirtzel (Paris X), Michael Houseman 
(EPHE), Olivier Kyburz (Univ. Paris X), Ismaël Moya (CNRS) 

 

Kinship and Computing 

www.kintip.net 

Traitement informatique de la parenté 
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Explorer un réseau de parenté avec Puck 
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Format de données simple 

Individus:  

Familles:  
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Relations associées aux individus 

Carrières individuelles 
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Etudier les réseaux de parenté avec Puck 
- Créer, parcourir et explorer un corpus de parenté 
- Analyser le corpus (Diagnostic, statistiques, étude des biais des corpus) 
- Repérer des circuits et les compter (recensement matrimonial) 
- Contextualiser un réseau de parenté  
 (Segmentation, recensement différentiel et réseaux d’alliances) 
- Simuler des réseaux de parenté 

Choix des paramètres de définition de la « parenté » qui va être explorée :  
depth: profondeur généalogique (depth)  /  order: nombre de mariages (= composantes familiales) 

L’individu (homme) 24 est le mari (H) de la fille (D) du père (F) du père (F) de l’individu 15 (femme), c’est-à-dire l’oncle par alliance (FFDH). 
Le couple 15-24 est un mariage entre parents (seulement si on considère que les affins font partie de la parenté) 
Codes: F: father, M: mother, B: Brother, Z: sister, S: son, D: Daughter, H: Husband, W: Wife, Etc. Plusieurs circuits sont possibles entre 2 individus. (fig. 2a et 2b) 



Recensements matrimoniaux à l’échelle du Corpus 
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Etudier la population, ses relations et ses groupes 
• Se servir de la parenté comme « fond de carte ». 

Recenser et repérer les individus  

– recenser les formes spécifiques (mariages entre cousins, 
mariages croisés, etc.) 

– recenser les relations de parenté existantes entre chaque 
couple de membres d’une population. 

– recenser les circuits observés quand la relation de clôture n’est 
plus un mariage, mais un autre type de relation  

     (ex: transactions, parenté spirituelle, témoignage, etc.) 

– recenser les circuits observés entre individus ayant des 
ancêtres partageant des caractéristiques communes  

     (ex: mariages entre descendants originaires d’un même village, catégorie, etc.) 

• Passer des individus aux groupes:  
 

 

Transaction 

Mariage 

Ancêtres 

Réseaux généalogiques Réseaux  d’alliances 

Boucles 
Mariages endogames 

Circuits dyadiques  
Renchainements 

Même village 
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Publier  
des données scientifiques : 

 
KINSOURCES.NET 
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La plateforme Kinsources:   
https://www.kinsources.net 

-Informations sur le projet: 
contact@kinsources.net 
-Suggestions et commentaires sur le site: 
webmaster@kinsources.net 
 
-Version 1, 22 Novembre 2013 
-Version 2, fin mars 2014 
 

Développement: A. Garcia-Fernandez (LAS), C. 
Momon (Devinsy), A. Martial (design) et 
collaboration avec Peter Withers pour l’intégration 
du logiciel KinOath 
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Accéder aux corpus publiés: parcourir les corpus 
52 
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Accéder aux corpus publiés: informations et données 



Procédure de dépôt et de publication 

Contributeur X 

Corpus « AA » 
Archivé 

Version datée 

Inscription sur Kinsources.net 

Contributeur kinsources 

Téléversement du corpus 

Contrôle Validité 

Méta-données 

Choix licence de publication 

Anonymisation éventuelle 

Individu 

Corpus « AA » 

Corpus « AA » 
Partagé avec les  
collaborateurs 

Anonymisation éventuelle 

Demande de publication du corpus 

Partage du corpus 

Espace personnel 

Corpus « AA » 
Publié 

Lien permanant 

Validation du conseil Scientifique 

Publication du corpus 
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En guise de conclusion 
 

Des sources numériques ? 
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Construire une bases de donnée relationnelles 
• Nécessité d’une problématique de recherche:  « l’enquête » 

– Modéliser et compter: pourquoi ? quoi ? comment ?  
– Mesurer ce qui est dans les données, et ce qui n’y est pas. 
–  Distinguer symptômes et régularités, les cas singuliers 
– La force du cas individuel, attention au processus sociaux 
–  Etudier les structures vs étudier les pratiques 
– Des données complexes, des interactions complexes 

 

• Base de données: Un ensemble de faits/documents envisagés sur un même plan 
et/ou mis en série ; une interprétation, un espace clos. 
– Un « espace » où interagissent des « données » (bien mal nommées !) 
– Un espace construit dans l’espoir de représenter une partie du réel. 
– Un espace construit dans le but de répondre à un questionnement particulier. 
– Des données « individuelles » plutôt que des données agrégées 
– Des données de plus en plus accessibles (Open Access / Open Data) 
– Un grand volume de données (Vers le Big Data) 
– Des données de plus en plus complexes (objets, listes d’objets, interactions entre 

objets, introduction du temps, de l’espace) 
 

Les bases de données des historiens = Une nouvelle source ? 
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Exploitation des données numériques 

• La puissance des outils d’exploration et d’analyse des données : 
– Explorer diverses facettes des données. 
– La force des visualisations 
– Interfaces permettant le parcours et navigation dans les données 
– Interfaces pour l’indexation des documents (XML / TEI) 
– Opérations de synthèses complexe automatisées (algorithmes, statistiques…) 
– Méthodologies croisées: Analyse sémantique, textuelle, statistique, réseaux, etc. 

 

• Des changements dans le travail de l’historien 
– L’impact de la publication des données (Open Data) 
– Passage des travaux individuels, aux collectifs et aux travaux collaboratifs 
– La question de l’expertise et de la validation des données 
– L’analyse secondaire est-elle possible, dans quelles conditions ?  Quelle pertinence pour le 

cumul des données et des informations en histoire ? 
– Une nécessaire documentation (métadonnées, publications, enquête et données) 

 

• Utilité d’appliquer la démarche historique aux données numériques:  
– Examen critique des conditions de la production des données 
– Multiplier les dimensions de l’observation = Croiser les sources 
– Eviter les dangers de l’anachronisme et de l’ethnocentrisme, faire la distinction entre le 

point de vue propre à un acteur social (émique) et celui de l’observateur (étique) 
– Etudier la sensibilité des outils formalisés aux biais des corpus et à l’imperfection des 

données (inexactitudes, incertitudes, imprécisions,  ambigüités, incomplétudes). 
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